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Résumé 

Notre étude scientifique consiste à déterminer les effets de la classe sociale sur l’élevage 

du chardonneret élégant Carduelis carduelis au niveau de la ville de Bouira. On s’est appuyée 

sur une méthode d’échantillonnage systématique stratifié effectué par enquête sur terrain sous 

forme de questionnaire deviser en une partie consacrée sur l’état de la population de 

chardonneret en captivité et une autre partie sur l’aspect sociologique des éleveurs. Au totale 

427foyersdans trois quartiers caractérisés par des classe sociale différentes (quartier1100 

logements, quartier Draa el bordj et quartier la Cadatte). Les résultats obtenus ont montré que 

339 individus de chardonneret élégants ont été notés en captivité pour seulement 101 éleveurs 

et un chiffre d’affaire qui est de presque 1.241.000 DA. Le commerce de cette espèce est très 

actif pour les jeunes en chômage dans les quartiers populaires. Cette catégorie activant dans 

ce commerce ne se rend pas compte de la dangerosité de cette pratique anarchique. Enfin, la 

nécessité d’appliqué un plan de gestion pour l’espèce se propose. Les autorités compétentes (à 

leur tête la direction des forets) devront organiser des compagnes pour relâché les espèces en 

captivité et la sensibilisation auprès de ces éleveurs. 

Mots clés : captivité, chardonneret, Carduelis carduelis, classe sociale, enquête 

Abstract 

The aim of this study is to determine the effects of social class on the breeding of gold 

finch Carduelis carduelis in Bouira. A stratified systematic sampling method was carried out 

by making survey which devised on two sections, one section was dedicated to the state of the 

captive goldfinch population, the second section was dedicated to the sociological aspect of 

the breeders. A total of 427 households in three disctricts characterized by different social 

class (1100 disctrict, Draa el Bordj district and La Cadatte district). The results obtained 

showed that 339 gold finche sare in captivity for only 101 breeders and a turnover of almost 

1,241,000 DA. The goldfinch trade is very active for jobless persons in popular disctrict. This 

category does not realize the dangerousness of this anarchic practice. Finally, a management 

plan for this species must be applied. The competent authorities (headed by the Forestry 

Directorate) have to organize companions to release the species in captivity and make aware 

of these breeders. 

Key words: captivity, goldfinch, Carduelis carduelis, social class, survey 
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Agzul : 

Tazrawt-agi tussnant nesker akka, ad d- yawi yiswi-nnes, γef yiseglalen id - tettaǧǧa-
tesmilt timettit γef tkessarwt n yigdad ladγa timirqemt Carduelis carduelis, deg teγremt n 
Tubiret. Amahil nneγ, yers γef yiwet n tarrayt deg neldi tasestant srid deg unnar γur kra 
yirawan ; nefka umuγen n tuttriwin i d-yuvin γef tγara n yimdanen i imeggren (yettseggiden) 
agḍiḍ-a, umuγnniḍen yuwi-d γef wamek tga tγara n tmettit n wid ikessen igḍaḍ-agi. 

Nufa azal n 427 n yixxamen deg kraḍ n yigmamen yemgarraden deg uswir n tmeddurt-
nsen i ikessen timirqemt, gar-asen ad d-nebder : « 1100 imezdγen », « Draa el Bordj » 
akked « la Caddate ». Igmaḍ iγer nuwed skanen 339 n tmireqmin yufraren s thuski-nsent d 
agmar ay d-ttwamegrent anagar 101 i ikkessen tawsit agi n yigḍaḍ ; tanezzut n ugdiḍ-agi 
tettuγal-asen-d s tbaγurt meqqren yuwden armi d 1.241.000 Da (idinaren). 

Tanezzut n timirqmin d ilemziyen ur nli amahil uγur tetteddu s watas, ilemziyen-agi ur 
ukin ara s twaγit meqqren ara d-teglu tkessawt-agi n umeqnin d tnezzut-ines. Ihi, γef wayagi, 
yessefk i tmehla n waman d tzegwa ad tesseγref imeksawen n yigdǎd-agi iwakken ur 
gemmern ara tawsit-agi acku tuza γer tmengert ; ameqnin tuder-ines deg uzγar mačči deg 
uxxam. 
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Introduction  

La relation homme – animal est définie comme le degré de proximité ou de distance entre 

l’animal et l’homme, c’est-à-dire la perception mutuelle qui se développe et s’exprime dans 

leur comportement mutuel (Estep et Hetts, 1992). Les relations homme – animal sont 

construites à partir des interactions homme – animal, qui sont apparus dès les origines passant 

par tous les époques préhistoriens et historiens jusqu’à nos jours (l’époque  mésolithique, 

néolithique, époque historiques et le moyen Age), mais elle reste toujours un rapport plein 

d’ambiguïté ou l’animal lui paraît à la fois proche et lointain, il lui semble familier mais il 

reste étranger à sa condition. Ce phénomène dynamique qui forme la fondation pour une 

relation établie qui exerce à son tour un effet sur la nature et la perception des interactions 

futures. Certains scientifiques ont réduit la relation homme – animal, soit à la domestication 

comme un processus de domination de l’animal par l’homme, ou bien à la prédation ou les 

deux espèces se guêpaient pour assurer leur survie (Digard, 1990). 

La faune est très diversifiée depuis l’apparition des premiers êtres vivants jusqu’à nos 

jours. L’histoire de la vie sur terre a toujours fait l’objet de plusieurs modifications et 

transformations. L’impact de l’homme sur la nature s’est intensifié à cause du développement 

de ses activités. Actuellement, selon un rapport de l’IUCN, un grand nombre d’espèces sont 

en voie de disparition: chaque jour dans le monde 15% du total des espèces sont menacés. Il y 

a toujours eu des espèces qui ont disparu au cours de l’histoire de la terre (tel que les 

mammouths, les dinosaures, les ammonites ou plus récemment les dodos et les grands 

pingouins) et d’autres espèces actuelles qui risque de disparaitre comme les pandas, gorilles, 

orang-outan, tigres, rhinocéros et plusieurs espèces d’oiseaux. 

Parmi Les causes anthropiques les plus courantes qui mettent la vie des animaux en 

danger : la destruction d’habitat naturel qui constitue la première pression qui menace la 

survie des animaux. Cette menace est certainement due à la pression démographique, 

conséquence d’un taux de natalité élevé (Amoussou et al ; 2012). L’Homme utilise 

directement ou indirectement les ressources biologiques pour satisfaire ces besoins vitaux. Le 

trafic illicite d’espèces sauvages est aussi un crime ayant des fortes incidences sur la sécurité 

des animaux et leurs statuts de conservation. Le commerce international des espèces 

menacées d’extinction constitue la seconde menace directe pour la survie des espèces après la 
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destruction de l’habitat. Le couplage de ces deux menaces peut amener encore plus 

rapidement les espèces à l’extinction (WWF, 2006). 

De plus, plusieurs milliers d’animaux sauvage en danger sont braconnées par l’homme 

pour : fourrures, défenses, caviar, tests médicale sur les animaux, les collections privées. 

Chaque année dans le monde 50.000 singes, 350 millions de poissons, 10 millions de peaux 

de reptiles, 15 millions de peaux de mammifères et 5 millions d’oiseaux sont vendues. 47% 

des animaux sauvages capturés pour le trafic viennent d’Amérique du Sud, alors que les Etats-

Unis représentent le principal marché de ce commerce illégal. 

En Algérie, la taille des populations du chardonneret élégant est en déclin progressif depuis 

plusieurs années. Dans les forêts de l’Est (surtout celles de Guelma et Souk Ahras) où jadis, 

ce passereau fût connu comme nicheur régulier (Isenman et Moali, 2000 ; Chenchouni, 

2011). Selon un rapport de la direction générale des forets (la DGF) d’Algérie, le 

chardonneret qui attire par la coloration de son plumage et son chant, est menacés par la 

chasse intensive et restent capturé en cage et en volière pour le plaisir des oreilles et des yeux. 

Le braconnage et la capture (braconnage pendant la saison de reproduction) pour élevage 

domestique du chardonneret élégant ont été les causes principales de l’effondrement de son 

effectif dans la nature et la chute du taux de réussite de sa nidification (Bara et Houhamdi, 

2015). 

L’objectif de notre etude scientifique consiste à déterminer les effets de la classe sociale 

(niveau de vie) sur l’élevage du chardonneret élégant Carduelis carduelis au niveau de la ville 

de Bouira. On s’est appuie sur une méthode d’échantillonnage systématique stratifiée effectué 

d’une enquête sur terrain dans trois quartier caractérisé par des classe sociale différentes 

(quartier 1100 logements, quartier Draa el bordj et quartier la Caddate).  

Notre présentation du manuscrit est structurée en trois chapitres interdépendants : 

• Chapitre I est consacré à une synthèse bibliographique qui explique la socio-écologie 

entre l’homme et l’animal,  la pression anthropique et les animaux en danger. 

• Chapitre II est consacré à la méthode d’échantillonnage et la présentation du matériel 

biologique. 

• Chapitres III met en évidence les résultats trouvés au cours de notre enquête. 
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I.1 Généralité sur la relation Homme/Animale  

I.1.1 La socio-écologie entre l’Homme et l’animal  

La socio-écologie est une discipline scientifique récente. C'est une branche de l'écologie 

scientifique, qui étudie les espèces en privilégiant les relations et interactions sociales qu'elles 

nouent entre elles. Ce qui vise finalement à redéfinir les écosystèmes en considérant 

explicitement l’ensemble des acteurs, en intégrant donc l’homme comme une composante 

active du système. Le plus souvent, les études dédiées aux interactions hommes-milieux ou 

aux écosystèmes positionnent cet acteur majeur en dehors du système naturel, ce qui, de fait 

limite notre capacité à prendre en considération la complexité des interactions existantes entre 

l’homme et la nature et dans notre travail concerne les animaux (Yvan et Robert, 2009). 

I.1.1.1 Relation entre l’Homme et l’animal  

La relation homme - animal est le produit des interactions  visuelles, auditives, tactiles ou 

olfactives entre l’homme et les animaux (Estep et Hetts, 1992). Elle est définie comme le 

niveau de lien ou de distance entre l’homme et l’animal (Waiblinger et al., 2006). Cette 

relation comportementale qui se construit au fil de temps elle se différent sa dépend la nature 

de l’animal. Selon cette nature on a pu les regroupés en 3 catégories : 

Animaux  sauvages, nous utiliserons ici le terme «  sauvage » pour désigner tout animal 

qui vit sur leur territoire naturel et qui décident ou non de rencontrer l’espèce humaine. Ce qui 

fait leur rencontre est potentiellement dangereux et la nature de cette relation est souvent sous 

le but de la chasse, prédation ou curiosité (Chanvallon, 2013). Donc il faut être bien encadrée 

par une législation et son application rigoureuse, pour assurer une certaine protection quel que 

soit pour l’animal dans son écosystème ou pour l’homme qui néglige ce risque. 

Les animaux domestiques, l’animal a été domestiqué par l’homme il y a bien longtemps, 

L’un comme l’autre se sont progressivement adaptés à cette relation, jusqu’à devenir 

étroitement interdépendants (Etho, 2001) et il est devenu un acteur important voire 

incontournable de nombreuses activités humaines ; les effets bénéfiques de sa présence sont 

aujourd’hui reconnus et de plus en plus recherchés : un soutien affectif et social (le rôle sans 

nul doute incontournable tenu par nos chiens et chats), animaux utilisés dans le cadre des 

programmes pédagogiques et socioéducatifs, animaux médiateurs thérapeutiques 

(hippothérapie par l’utilisation du cheval notamment), ou animaux d’assistances apportant un 
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aide aux personnes ont des difficultés. Et même peut être utilisés dans le but de 

consommation ou de travail ou Comme il peut être connu qu’en tant qu’animal de compagnie, 

quasi membre de la famille, à qui on attribue des vertus sur un mode anthropomorphique 

(Saint-Hubert club, 2013). 

Animal de compagne, Le statut de l'animal a évolué au cours du temps, passant d'une 

relation utilitaire à une relation de compagnon. Ce nouveau  terme désigne tout animal 

domestique qui partage la niche écologique de l'homme (sont exclus les animaux comme les 

primates, qui sont des animaux sauvages, ou des oiseaux qui pourraient se faire nourrir 

ponctuellement sur le rebord d'une fenêtre). Pourra être soit familier (e.g. qui appartient à la 

famille, donc est connu de l'individu qui nous intéresse) soit non familier (i.e. inconnu de 

l'individu auquel nous nous intéressons) (Grandgeorge, 2010). 

I.1.1.2. Les facteurs influençant la relation 

Les principaux facteurs déterminants la relation homme – animal sont à la fois des facteurs 

intrinsèques et des facteurs environnementaux (Mounaix et al., 2007) tels que : la sélection 

génétique des comportements, l’environnement social de l’animal, et les interactions avec 

l’homme… 

I.1.1.2.1. Période sensible  

Ces périodes sont des moments clés définies comme « des périodes de forte réorganisation, 

quand l’animal en développement est plus facilement déstabilisé par une privation ou une 

agression de l’environnement » (Bateson, 1979). 

I.1.1.2.2. La sélection génétique des comportements   

La sélection génétique des comportements peut s’avérer en fonction de leur race, selon 

Murphey et al en 1981 une plus faible distance de fuite est observée chez les races à vocation 

laitière par rapport aux races à viande. Au sein d’une même race, l’héritabilité de la réaction 

des animaux vis-à-vis de l’homme a été démontrée (entre 0,2 et 0,4 m pour revue Boissy et 

al., 2005) de même que l’héritabilité du tempérament (Grandin et Dessing, 1998) et de la 

docilité (Phocas et al., 2007). 

I.1.1.2.3. L’environnement social de l’animal  

Certain animaux ont besoin d’interactions sociales avec leurs congénères (Veissier et al., 

1998). Ce besoin se traduit également dans les interactions avec l’homme : les veaux élevés 

en isolement expriment un plus fort intérêt pour l’homme que ceux élevés en groupe 
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(Lensink et al., 2001). Les contacts avec l’homme sont moins fréquents en groupe. Par 

ailleurs, la présence de congénère limite l’intérêt pour l’homme (Mounaix et al., 2007). 

I.1.1.2.4. Les interactions avec l’Homme  

Il est bien connu qu’une des meilleures façons de familiariser un jeune animal est de le 

séparer de sa mère, voire de tout congénère, et de l’élever artificiellement. Parfois, comme 

c’est le cas chez la Chèvre, outre la réduction de peur vis-à-vis des humains, on obtient aussi 

une moins grande réactivité vis-à-vis des situations nouvelles (Lyons, 1987 ; Lyons et al., 

1988 ; Lyons, 1989). 

I.1.1.2.5. La personnalité et l’attitude de l’éleveur  

La personnalité et l’attitude de l’éleveur joue un rôle important, Il y a deux aspects dans les 

aptitudes d’une personne à s’occuper d’animaux : un aspect professionnel, pour lequel les 

connaissances et l’expérience sont importantes, et un aspect que l’on peut qualifier de 

personnel qui fait que, à qualification technique égale, certains individus ont plus de « talent 

»pour tel ou tel aspect d’élevage. Les capacités de juger, anticiper, entendre, sentir au sens 

propre et figuré interviennent et sont influencées par le psychisme et les intérêts des sujets 

(Bouissou, 1992). 

I.1.1.2.6. Condition d’entretien  

Les conditions d’entretien de l’animal affectent sa réaction aux manipulations, des ovins 

élevés en bergerie et qui côtoient fréquemment des humains, présentent des réactions 

physiologiques moindres lors de manipulations que des animaux élevés au pâturage (Reid et 

Mills, 1962). La prise en compte de l’univers sensoriel lors de la manipulation et la nature de 

contact pendant l’intervention jouent un rôle très importants dans l’entretien des animaux, 

l’éleveur doit comprendre comment l’animal entretenu perçoit le monde qui l’entoure, la 

manière dont l’homme est perçu par l’animal est essentielle dans la construction des 

interactions avec l’homme (Estep et Hetts, 1992). 

I.1.1.3. Les impacts de la relation Homme-animal 

I.1.1.3.1. Impacts sociologique  

Dans une étude les scientifiques se sont penchés sur les bienfaits d’une présence animale 

auprès de l’homme, chacun a démontré que l’on vit plus longtemps et en meilleure santé 

auprès d’un animal, que caresser un chat fait baisser la tension artérielle, qu’il y a moins de 

rechutes d’infarctus quand un chien habite le foyer. Même les malades d’Alzheimer arrivent à 
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sortir de leur monde lointain en présence du chien. Quant aux polyhandicapés ils ne sauraient 

plus se passer de leur chien d’assistance. 

Ainsi que cette relation  joue un rôle d’un modèle pour les enfants, lorsque ils sont à 

proximité d’un animal est plus que bénéfique. C’est près de lui qu’ils découvrent la réalité 

d’un être vivant. Il naît, il mange, il joue, il est malade, il se reproduit, il élève ses petits, il 

meurt : l’enfant a sous les yeux un concentré de vie pratique qui lui permet d’appréhender la 

sienne avec davantage de vérité et d’expérience. Il apprend spontanément le respect de l’autre, 

qualité dont il a absolument besoin en société. Respecter l’animal, qui appartient à une autre 

espèce, c’est apprendre la différence et la tolérance devant le handicap, l’origine sociale ou 

géographique, grâce à l’exemple de l’animal l’enfant devient autonome plus facilement, avec 

des outils qu’il comprend tout de suite, il apprend non par la théorie mais par la pratique 

(CNDA, 2018).  

Une mauvaise qualité de la relation entre l’homme et l’animal a des conséquences néfastes 

sur les deux acteurs, chez certain bovin peut provoquer une diminution de production 

(Seabrook, 1972) du coup elle va provoquer un nouveau aspect économique. Ainsi que des 

réactions de stress qui se traduisent par une diminution de la vitesse de croissance chez le 

jeune porc (Hemsworth et al., 1981), une diminution de la fertilité chez la truie, et une 

réduction de la taille des testicules chez le verrat (Hemsworth et al., 1986). La peur; une 

simple présence d’un humain non familiarisé peut provoquer une réaction dangereuse non 

habituelle chez les animaux en lui-même et sur l’homme aussi (Hemsworth et Barnett, 

1987). 

L’anthropomorphisme (tendance à attribuer aux animaux des sentiments humains) conduit 

certains propriétaires d’animaux à les faire vivre mal, car ils les prennent pour des bébés 

hommes au lieu de représentants de leur espèce propre : et en voulant faire leur bonheur sur 

des bases fausses, ils empoisonnent leur vie (CNDA, 2018). 

I.1.1.3.2. Impacts écologique   

Favoriser la nature en ville est devenu un facteur essentiel d’amélioration du cadre de vie 

toute en augmentent les éléments du paysage urbain propres à attirer un maximum d’espèces 

animales ou végétales ou modifient et aménagent les espaces verts en conséquence 

augmentation des hauteurs de pelouses pour obtenir une structure végétale de type prairial, 

plantation d’arbustes à fruits pour fixer l’avifaune, bois urbains, etc (Clergeau et al., 1996)  



Chapitre I                                                                                                                                   7 
Partie bibliographique  

 

 

 

qui provoque le déplacement des espèces de son milieu naturel et les introduire dans un 

nouveau endroit il lui donne le caractère d’être invasive et création par exemple des corridors 

boisés pour permettre la dispersion et la répartition de la faune en milieu urbanisé (Catterall 

et al., 1991 ; Pontier et Yoccoz, 1991). 

Les conséquences écologiques de ces relations sont souvent négatives, avec atteinte 

profonde du milieu d'accueil et diminution de sa biodiversité initiale : 

Le risque de transmission d'agents pathogènes entre les écosystèmes entre régions 

naturelles du monde et entre espèces possédant ou non des systèmes de défense appropriés à 

cause de déplacement des animaux (Amara, 2010). 

Selon Wolff et Seal, en 1993 Des épizooties désastreuses pour la biodiversité ont déjà été 

déclaré. Même dans le cadre des programmes scientifiques pour la réintroduction d'espèces 

rares et menacées. Les tamarins lions (Leon topithecu sp.) sont de très rares petits singes de la 

forêt atlantique brésilienne. Cette forêt ayant perdu plus de 90 % de sa surface d'origine et les 

tamarins ayant beaucoup été exportés, on comprend qu'ils soient aujourd'hui très menacés 

ainsi que des animaux élevés en captivité en Amérique du Nord ont été trouvés porteurs d'un 

virus propre aux singes de l'ancien monde et inconnu en nature en Amérique du Sud. Les 

tamarins avaient dû se contaminer en captivité, au contact, même indirect, d'autres espèces de 

primates. Connaissant ce fait, il n'est plus possible de les relâcher au Brésil car on ne sait pas 

ce que ce virus pourrait devenir (Anderson, 1991). 

I.2. Pression anthropique et animaux en danger    

Des milliers d’espèces animales sont en danger dans le monde du fait de la destruction des 

habitats naturels, la surexploitation qui en découle, de l’introduction des espèces invasives, 

des changements climatiques et de la pollution, autant d’activités liées à l’homme. Ainsi, l'une 

des raisons principales de la destruction de la faune sauvage est le commerce Illicite très 

juteux dont elle fait l’objet (Delberg, 2012). 

La question du trafic illégal d’espèces est traitée quasi systématiquement comme une 

question environnementale, avant d’être considérée comme un problème criminel et de 

justices transnationales car a un effet direct potentiellement irréversible sur l’environnement. 

Il est dirigé par des réseaux extrêmement bien organisés de braconniers, de grossistes, 

d’intermédiaires, de contrebandiers et détaillants. C’est souvent par l’entremise de ces réseaux 
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que les dérivés d’espèces sauvages illégaux se retrouvent dans la chaine commerciale, les prix 

étant majorés à chaque étape de la chaine (Commission de coopération environnementale, 

2005). Il faut savoir aussi que ce commerce illégal, dont on ne parle que trop peu, est pourtant 

estimé  Selon The Guardian, jusqu'à 213 milliards de dollars, soit 160 milliards d'euros par an. 

Selon Science et Vie, ce trafic avec 156 milliards d'euros, représente presqu'autant que le 

trafic d'armes ou de drogue (Anonyme, 2012). Et que le premier pays importateur en tout 

genre est les Etats-Unis.  Ensuite le continent européen et la Chine (Delbut, 2016). La Figure 

I.1 illustre de façon simplifie les itinéraires internationaux empruntés pour diverses activités 

illégales, dont le trafic illégal d’espèces sauvages. 

 

Figure I.1 : les itinéraires internationaux de la criminalité transnationale organisée                                        

(ONUDC, 2010). 

De nombreuses espèces sauvages ont été braconné, se retrouvent dans des maisons doivent 

apprendre à vivre en captivité, s’exposer à des risques importantes durant leur transfert ou son 

voyages (des blessures ou des maladies) à haute valeur commerciale ont récemment connu un 

déclin catastrophique de leur population. Beaucoup sont aujourd’hui rares, menacées ou 

éteintes localement, comme l’éléphant des forêts dans certaines régions du bassin du Congo, 

le rhinocéros de Sumatra, le rhinocéros de Java et l’éléphant d’Asie, panda, crocodile… qui 

finisseraient Parfois comme des sacoches luxueuses tandis que la fourrure sert à produire des 

chauds manteaux ou même utilisée dans la médecine comme la médecine traditionnelle 

N 
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asiatique qui croit toujours  que la corne des rhinocéros a des propriétés soignantes, ce qui en 

fait une denrée très demandée sous forme de poudre pour soigner la fièvre, garder la forme et 

combattre des cancers (Haken, 2011). Ainsi que beaucoup de touristes, mal informés, 

encouragent le commerce illégal des animaux. Ils reviennent de voyage avec un perroquet, 

une mygale ou un serpent dans leur bagage. Les moins téméraires achètent des objets 

artistiques créés à partir de l’ivoire des éléphants, de peaux de serpents ou des carapaces des 

tortues (Turcotte et Giguere, 2015). Ces pratiques ne font pas qu’accélérer le processus 

d’extinction de certaine espèce, il détruit également les richesses naturelles (Tiphaine, 2016). 

De nombreux pays et surtout de nombreuses espèces sont donc touchés par le trafic illégal 

d’espèces sauvages et ce sont des écosystèmes entiers qui sont mis en danger. 

Les causes du trafic illégal sont devenues culturel à l’échelle internationale. On peut 

notamment pointer du doigt sur l’ouverture des frontières, le développement rapide des 

moyens de transport à bas coûts, l’essor du marché international de l’art, la hausse de la 

demande des biens culturels a donné naissance à un marché de l’art prospère à l’échelle 

internationale (Signer et Baumann, 2011).  La corruption facilite les transactions entre les 

pays fournisseurs, de transit et demandeurs et la pauvreté, le manque d’alternatives de 

génération de revenu et l’influence culturelle sont en partie responsables de la récente 

augmentation du trafic illégal d’espèces (Delberg, 2012). Les groupes criminels organisés 

jouent un rôle de plus en plus important dans tous les aspects du trafic de biens culturels et 

dans les infractions connexes (Renold, 2018). Le commerce illégal d’espèces sauvages 

accompagne souvent d’autres trafics tels que les trafics d’armes, de stupéfiants ou encore 

d’êtres humains (Tiphaine, 2016). 

Ce commerce été contrôlé par des organismes spécialisés pour éviter que d’autres espèces 

s’éteignent. C’est l’objectif principal de la Convention sur le commerce international des 

espèces de faune et de flore sauvages menacées d’extinction (CITES, 2015), signée en 1973. 

Cette convention est l’un des traités environnementaux les plus connus et les plus importants 

et fait souvent office d’exemple, notamment en raison du grand nombre d’États signataires. Il 

semble évident que relativement à un problème transnational tel que celui-ci, des actions 

globales où la plus grande partie de la communauté internationale est impliquée sont 

nécessaires. Des organisations non gouvernementales (ONG) se sont également imposées 

comme des acteurs incontournables de la CITES et elles sont plus d’une centaine à participer 

à la Conférence des parties à cette convention. Mais plus récemment, c’est l’ONU qui s’est 
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avancée sur le devant de la scène en adoptant le 30 juillet 2015 une résolution historique, la 

résolution A/RES/69/314 de 2015, qui constitue la première résolution portant sur la 

surveillance du trafic des espèces sauvages et qui incite les États à prendre des mesures afin 

de combattre le trafic illicite d’espèces sauvages. Ces lois ne se substituent pas aux lois 

nationales de chaque pays, c’est à dire qu’un animal peut être protégé par des lois 

internationales mais dans son pays d’origine il peut être exploité en toute légalité, du moment 

qu’on ne le fait pas traverser les frontières. C’est donc la base même du problème, les lois de 

protection devraient être universelles. Si l’on considère qu’une espèce est en danger, elle 

devrait être d’autant plus protégée sur son territoire natal, et donc protégée par le 

gouvernement de  pays concernée (Delbut, 2016). Mais il est nécessaire de constater que les 

législations sont inexistantes, rarement mises en application ou trop peu dissuasives pour 

réellement espérer réduire le trafic. Cette inadéquation législative ne fait que contribuer au 

développement du commerce illégal d’espèces sauvages alors que son rôle devrait être de le 

contenir (Tiphaine, 2016). 

Tableau I.1 : Les prix de perroquet dans le marché noir dans quelques cités de l’EU 

(Durand, 2007). 

Espèces EU Annexe / CITES 

appendis 

 Prix 

Anodorhynchus leari Annexe A/ Appendice I 30000 € 

Proboscig eraterrimus Annexe A/ Appendice I 15000 € 

Anodorhynchus 

hyacinthinus 

Annexe A/ Appendice I 7250 € 

Ara chloropterus Annexe B/ Appendice II 1600 (paire) € 

Ara ararauna Annexe B/ Appendice II 1600 (paire) € 

Psittacus erithacus Annexe B/ Appendice II 450 € 

Amazon amazonica Annexe B/ Appendice II 370 € 

Cacatua alba Annexe B/ Appendice II 750 € 

Agapornis roseicollis Annexe B/ Appendice II 50 € 

 

A l’heure actuelle nous ne pouvons plus nier l’ampleur catastrophique représentée par le 

commerce illégal d’animaux sauvages puisqu’il est le troisième négoce illégal après la drogue 

et les armes. Il rapporterait plus de 15 milliards d’euros chaque année, et ne cesse de 
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s’amplifier chaque jour un peu plus. Donc s’agit d’un trafic lucratif, très difficile à gérer face 

aux nouveaux moyens mis en place par les trafiquants. Selon Delbut : 12 millions d’animaux 

capturé par an dont 47% proviendraient d’Amérique du sud. Il faut ajouter à cela les 90% 

d’autres animaux qui n’ont pas atteint leur destination vivants. En effet, les conditions de 

capture, de détention et de transport  entraînent la mort de 9 animaux sur 10. Ce qui nous 

ramène à un total de 120 millions d’animaux capturés dans leur milieu naturel annuellement 

(Delbut, 2016).  

Pour être encore plus précis, les espèces les plus concernées sont, les oiseaux, près de 1,5 

millions d’individus sont ainsi exportés de leur habitat naturel, puis les reptiles qui sont 

capturés à la fois pour être vendus vivants mais également pour le commerce de leurs peaux 

qui engendre un trafic d’au moins 4 millions d’individus, viennent ensuite les mammifères qui 

sont exploités de différentes façons que nous évoquerons plus loin, sans oublier le trafic des 

coraux ou des poissons « nobles » comme l’esturgeon persécuté pour ses œufs nommés 

caviar. Alors sans compter les conséquences négatives qui causent ces « prélèvements » sur 

l’écosystème, les moyens mis en place, comme la déforestation, les pollutions, les pièges et 

les privations subites par les populations autochtones, sont encore plus catastrophiques. Le 

commerce illégal de la faune sauvage est la deuxième cause de sa disparition après la 

destruction des habitats naturels (Delberg, 2012). 

I.2.1. Les espèces menacées  

Selon l’IUCN officiellement 18 000 espèces menacées, 5000 animales et 34 000 végétales, 

et publie une liste rouge qui est constamment réactualisée. 

L’extinction est un phénomène naturel qui se produit depuis le début des temps. Il est sûr 

que certains animaux s'adaptent mieux que d'autres au changement de l'écosystème, cette 

interminable compétition finit par se traduire avec la disparition d’espèces animales et 

végétales. Cependant, la responsabilité et l'influence que nous avons en tant qu'êtres humains 

sur ces processus est de plus en plus importante (Bara, 2018). 

La survie de centaines d'espèces en voie de disparition dépend de facteurs comme :  

� la conservation de leur environnement. 

� l'arrêt de la chasse incontrôlée.  

� le contrôle de l'altération drastique de l'écosystème. 

� l'enrayement du réchauffement climatique global et bien d'autres raisons. 
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Tous ces facteurs sont malheureusement le produit de l'équation du mauvais comportement 

humain, mais malheureusement les conséquences de cette extinction de certaine espèce 

animale peuvent être très graves dans beaucoup de cas il s'agit d'une blessure irréversible pour 

la santé de la planète et de l'être humain. Dans la nature, tout est en relation, tout est connecté, 

quand une espèce disparaît c'est la totalité de l'écosystème qui se voit altérée. On finit avec 

une perte de la biodiversité qui est un élément clé pour la survie de la vie sur Terre (Bonnet, 

2018). 

Tableau I.2 : Représentation et caractéristiques de quelques espèces menacées (Bonnet, 

2018). 

Le nom Statut de conservation Déclin 

Le Tigre Panthera 

Tigris altaica 

 

Un des animaux les plus 

menacés 

Il est quasiment éteint 

ne reste que cinq 

sous-espèce en 

territoire asiatique 

La Torute luth 

Dermochelys 

coriacea 

 
le tortu luth est inscrit sur 

la liste rouge de l'UICN 

comme en « danger 

critique d'extinction » 

 
En effet sa population 

a chuté depuis les 
années 80 jusqu'à 
maintenant de 150 

000 à 20 000 
 

Le Papillon 

monarque  

Danaus plexippus 

La Comité sur la survie 

des espèces en péril au 

Canada (COSEPAC) 

recommande de le 

qualifier « en voie de 

disparition ». 

Durant la dernière 

vingtaine d'années, la 

population du 

papillon monarque a 

diminué de 90% 

Le Perroquet kéa 

Nestor notabilis 

Endémique de Nouvelle-

Zélande, cette espèce 

menacée est considérée 

comme en danger 

d’extinction par l’UICN 

il existe entre 1000 et 

5000 individus sur 

l’Ile du Sud. 
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I.2.2. Etat des lieux du chardonneret élégant 

Le chardonneret c’est un petit oiseau passériforme, exclusivement granivore. Il a pris son 

nom de sa nourriture « les graines de Chardons à glu Carlina gummifera, d’Ortie Urtica sp » 

(Hamaz et Saidoune, 2018) grâce à son chant magistral et incomparable il est classé comme 

l’oiseau le plus préféré (Hadjeloum, 2016). C’est un oiseau relativement sociable et il aime 

vivre en groupe mais pendant les périodes de reproduction le male devient plus agressif pour 

séduire sa femelle. L’élevage de ce type d’oiseaux est assez difficile car mâle et femelle 

peuvent piquer leurs œufs, les embryons souvent n’arrivent pas à terme et les oisillons sont 

très fragiles surtout en hiver si leur environnement est humide (Anonyme, 2016). 

I.2.2.1. Répartition dans le monde  

L'aire de distribution du chardonneret élégant est très large, il s'étend de l'Atlantique 

(Irlande) en passant par la péninsule ibérique, les iles de Madère et les iles Canaries, l’Afrique 

du nord jusqu'au lac Baïkal à l'est du continent, et ce en une bande centrée sur les latitudes 

tempérées. Au nord, l’espèce atteint le sud de la Finlande et de la Scandinavie et suit le sud de 

la Sibérie. Au sud, ça population est fragmentée dans l'extrême nord-est de l'Afrique et ne 

devient continue qu'à partir de l'Asie mineure (Turquie). Elle contourne la mer Caspienne par 

le sud, passe par le sud de l'Asie centrale puis rejoint la Sibérie par l'Altaï. Une extension a 

lieu dans l'ouest de l'Himalaya. On note 12 sous-espèces qui partagent cette aire assez vaste. 

L'Europe continentale est occupée par la sous espèce "carduelis", qui est réputée sédentaire 

dans la majorité de son aire (Bara et Houhamdi, 2015). D’autre part, Il a été introduit avec 

succès en Australie, au Bermudes et dans les Accords (Birds Australia, 2005 ; Lever, 1987 ; 

Long, 1981). Aux Etats-Unis, son introduction remonte au début des années 1852 dans le 

cimetière de Greenwood (Brooklyn, New York) (Craves, 2008). 
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Figure I.2 : Carte de répartition géographique du chardonneret élégant (IUCN, 2018).  

Les fringillidés sont présents sur tout le continent européen et dans tous les pays qui 

bordent la Méditerranée comme présente la Figure I.2. À l’échelle européenne, la population 

nicheuse du chardonneret a vu ses effectifs décliner de 49 % sur les dix dernières années 

(Bara et Houhamdi, 2015). 

I.2.2.2. Répartition en Algérie  

Au plan national, la faune actuelle des oiseaux est représentée par 378 espèces dont une 

trentaine ont complètement disparues actuellement. L’avifaune algérienne se compose de 226 

espèces nicheuses et 152 espèces non nicheuses (Isenmann et Moali, 2000). 

Populations du chardonneret élégant Carduelis carduelis connaissent une très forte 

régression sur tout le territoire en Algérie, nourriture nécessaire à une gamme importante 

d’oiseaux. Aussi, la diversité du régime alimentaire des espèces migratrices confirme la 

disponibilité de ressources trophiques en qualité et en quantité suffisantes. 

La taille des populations du Chardonneret élégant est en déclin progressif depuis plusieurs 

années en Algérie, principalement dans les forêts de l’Est et surtout celles de Guelma, où 

jadis, ce passereau fût connu comme nicheur régulier (Isenman et Moali, 2000 ; 

N 
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Chenchouni, 2011). Dans la forêt de Mouzaia située dans la région de Blida (36°30 N, 2°49 

E) ; dans celle de Karimia qui se trouve dans la région de Chleff (36°13 N, 01°20 E) ; ainsi 

que dans le site de Khemis Meliana localisé dans la région d’Ain Defla (36°17 N, 2°12 E). 

Ces trois sites des régions de l’Ouest sont connus par la présence massive du chardonneret 

(Baziz-Neffah et al., 2015). 

I.2.2.3. Statut de conservation 

La protection des oiseaux est l’une des disciplines que l'action juridique internationale a 

données une grande importance à travers les différentes conventions, accords et traitées 

multilatéraux. Toutefois, il existe certaines espèces qui ne font pas partie de la catégorie des 

espèces menacées mondialement, mais qui sont fortement en déclin à l’échelle nationale et/ou 

régionale (Chenchouni, 2011). 

� Selon le statut de l’IUCN l’évaluation des Carduelis carduelis Chardonneret élégant a 

un statut de Préoccupation mineure (LC) : risques moindres, ne bénéficie pas d'une 

catégorie à risque. Catégorie inclut les taxons largement répandus et abondants. 

� Selon la Convention de Berne (du 19 septembre 1979), il est classé dans le 

R2/Annexe 1 : Espèces de faune strictement protégées.  

� Selon la classification nationale il est classé dans le tableau des espèces animales non 

domestiques protégées (Chenchouni, 2011). 

En Algérie, la réglementation et les textes législatifs constituent le noyau fonctionnel pour 

la protection des ressources naturelles et des oiseaux en particulier (Belhamra, 2005). Le 

chardonneret est un oiseau en voie d’extinction (Bouskine, 2016) au niveau des forêts de 

Bouira, le chiffre alarmant est constaté pour cette espèce au niveau des cages des éleveurs 

approuve ces constatations, en effet, durant ces dix dernière années la population de ce 

passereau a connu une pression sélective très importante et un déclin dans la nature et/ou il est 

quasi impossible de noté ca présence lors des inventaires effectués sur place (BARA et 

Nouel, 2017). 

I.2.2.4. Cadre juridique 

La protection pour l’avifaune en Algérie est relativement récente puisque le premier texte 

relatif à la protection des espèces animales non-domestiques protégées date du 20 août 1983. 

Cette mesure fut renforcée par la suite, notamment avec l’arrêté relatif à l'exercice de la 
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chasse pour la saison 1990-1991, l’arrêté du 17 janvier 1995 relatif aux espèces animales non-

domestiques protégées en Algérie, la loi n°04-07 relative à la Chasse au 01 août 2004. 
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II.1. Limites géographiques des sites d’étude  

La wilaya de Bouira (4454 Km
2
) est une wilaya du centre-Nord de l’Algérie (situé à 80 

Km) de la Mer méditerranéenne et à (120 Km) de la capitale du pays Alger, issue du 

découpage administratif institué par ordonnance n° 74 / 69 du 02 juillet 1974, relative à la 

refonte de l’organisation territoriale des Wilayas. La ville de Bouira (chef-lieu dit ville de 

Bouira) correspond à 2,15 % de la superficie totale de la wilaya (soit 97 Km
2
). Elle compte 

une population de 747 869  habitants, avec une  augmentation de 12 804 habitants à partir de 

2012, soit une densité moyenne de 161 habitants/Km
2
. La wilaya est limitée au Nord par les 

Wilayas de Boumerdes et Tizi-Ouzou, au Sud et Sud-Ouest par les wilayas de M’Sila et de 

Médéa, à l’Est et au Sud-Est par les wilayas de Bejaia et de Bordj-Bou-Arreridj et enfin à 

l’Ouest par les Wilayas de Blida et Médéa (Hamaz et Saidoune, 2018). 

II.2. Enquête sur terrain 

II.2.1. Modèle biologique  

Le modèle biologique utilisée dans cette étude est la population de chardonneret élégant 

Carduelis carduelis en captivité. Cette espèce appartient au : 

• Règne : Animalia. 

• Embranchement : Chordata.  

• Classe : Aves. 

• Ordre : Passeriformes.  

• Famille : Fringillidae. 

Cette population du groupe nominal Carduelis appartient à une catégorie faunistique 

européenne Turkmène. Le chardonneret élégant compte 12 sous-espèces, dont 9 appartiennent 

au genre Carduelis (dite occidentaux ou chardonneret a tête noire) et 3 au genre Caniceps 

(dite orientaux) (Ruell, 1983 ; Hamaz et Saidoune, 2018). 

II.2.2. Période d’échantillonnage  

Notre étude c’est déroulé entre le début du mois de Février 2019 jusqu’à la fin du mois 

Juin 2019 au niveau de la ville de Bouira. Durant ces 05 mois, nous avons étudiés l’effet des 
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classes sociales sur l’élevage de chardonneret élégant Carduelis carduelis dans la ville de 

Bouira. 

II.2.3. Méthode d’échantillonnage  

Afin de réalisé notre enquête sur terrain, nous avons trouvé que l’échantillonnage 

systématique stratifié c’est la méthode la plus adéquate à notre thème de recherche, ce type  

nous a permis de sélectionner trois (03) quartiers de différentes classes sociales comme des 

échantillons représentatifs de l’effet de la classe sociales sur l’élevage de population de 

chardonneret en captivité dans la ville de Bouira. 

Notre point de départ était le 10/02/2019 dans un quartier de classe moyenne « Draa el 

Bordj » situé au centre de la ville Bouira. Ensuite, on a sélectionné à un autre quartier qui est 

connu comme étant un quartier de classe supérieur « la Caddate » situé à la sortie de la ville 

de Bouira. Et enfin notre dernier site est le quartier de Bouira  « cité 1100 logements » qui 

présente la classe pauvre ou populaire. 

Le choix de ces trois sites n’était pas fait au hasard, en revanche c’était par rapport à nos 

connaissances précédentes de la ville de Bouira et par l’orientation de certain responsable de 

l’APC de Bouira appuyé par un classement sociale spécifique. 

II.2.4. Taille de la population échantillonnée  

Nous nous sommes rapprochées de 427 foyers du tissu urbain de la ville de Bouira. Ces 

foyer été répartie dans trois sites sélectionnées au début de l’enquête. Parmi ces foyers 

questionnés, 208 familles ont répondu à nos questions, les autres ont été des cas d’absence ou 

de refus. 

II.2.5. Objectif du questionnaire  

Le questionnaire est composé de 14 questions en fonctions des objectifs tracés au début, 

chaque question nous permis de déduire une information sur la captivité du chardonneret dans 

les foyers de la ville de Bouira. L’éleveur est informé que les informations personnelles 

restent anonymes. Les objectifs des questions sont les suivants : 
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� Question 1, 2 et 3 : nous renseigne sur la tranche d’Age et le niveau social de la 

population échantillonnée et période d’élevage de l’espèce. 

� Question 4 et 5 : nous renseigne sur une estimation de la taille de la population de 

chardonneret en captivité au niveau de la ville de Bouira ainsi que les races qui 

domine.  

� Question 6, 7, 8,9 et 10 : nous renseigne sur la pression exercée sur la population du 

chardonneret au niveau de la ville de Bouira, par le biais soit de dérives génétique 

(pression génétique, perte de la diversité génétique et brassage entre races) ou bien 

par l’effet anthropique (braconnage, chasse, capture en période de reproduction, 

capture des poussins/juvéniles). 

� Question 11, 12, 13 et 14: nous renseigne à peu près sur les raisons de vente et le 

chiffre d’affaire produit par ce commerce au niveau de ce marché illégale. 

Nos données collectées lors de cette enquête ont été présentés sous forme de graphes et 

d'histogrammes après traitement par le logiciel Excel (2010). 
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III.1. Résultats  

III.1.1. Taille de la population en captivité et prix de vente  

Durant cette enquête les résultats obtenus montrent que la population du chardonneret 

élégant en captivité est estimé à 339 individus, dans le quartier « cité 1100 logements » plus 

que la moitié des enquêtés pratique l’élevage du chardonneret élégant avec un  pourcentage de 

54%, mais dans les deux autres quartiers « Draa el Bordj » et « la Caddate » leurs 

pourcentages ne dépassent pas les 50% (47%, 36% respectivement) (Figure III.1) 

 

Figure III.1. Diagramme représentatif de total des enquêtes au niveau de la ville de Bouira. 

Les résultats de la Figure III.2 nous montrent que la majorité des éleveurs ont un seul 

individu de chardonneret élégant Carduelis carduelis en captivité et cela dans les trois 

quartiers avec un pourcentage de 36% dans le quartier « cité 1100 logements », 49% dans le 

quartier « Draa el Bordj » et 37% dans quartier « la Caddate », or dans certain cas les 

éleveurs du quartier « cité 1100 logements » possèdent plus de cinq (05) individus.  

Figure III.2. Diagramme  représentatif de nombre du chardonneret élégant en captivité au 

niveau de la ville de Bouira  
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La vente/achat du chardonneret élégant de façon illégale est très répondus au niveau de la 

ville de Bouira, en effet 54% des éleveurs de quartier « cité 1100 logements », 47% des 

éleveurs de quartier « Draa el Bordj » et 41% des éleveurs de quartier « la Caddate » vendent 

et achètent des chardonnerets Figure III.3.  

Figure III.3. Diagramme  représentatif de vente du chardonneret élégant au niveau de la ville 

de Bouira. 

Il ressort de la  Figure III.4 que la plupart de nos enquêtés dans les quartiers « cité 1100 

logements », « Draa el Bordj » vend et achète des chardonnerets élégant d’une façon illégal 

pour un but commercial (argent)  par contre dans le quartier « la Caddate » le pourcentage des 

personnes qui  pratiquent ce type d’élevage par plaisir est plus important que ceux qu’ils le 

font pour l’argent. 

Figure III.4. Diagramme représentatif de  cause de vente du chardonneret élégant au niveau 

de la ville de Bouira. 
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La Figure III.5 nous montre que le prix de vente de chardonneret élégant est varié au 

niveau de notre ville, et peut arriver jusqu’à plus de 20.000 DA et il ne descend jamais de 

5.000 DA pour les quartiers « Draa el Bordj » et « la Caddate ». Mais généralement le coût 

des chardonnerets varie entre 5.000 et les 15.000 DA à l’exception de certain cas enregistré 

pour des individus qui dépassent les 20.000 DA au niveau des trois quartiers de qualité pour 

des raisons de chants.  

 

Figure III.5. Histogramme représentatif des prix de vente du chardonneret élégant au niveau 

de la ville de Bouira. 

III.1.2. Caractéristiques sociales des éleveurs de chardonneret  

Pour la variable d’âge selon la Figure III.6 la plupart de nos enquêtés qui pratiquent 

l’élevage de chardonneret élégant ont un âge variant entre 20 ans et 40 ans pour les trois 

quartiers. 

 

Figure III.6. Histogramme représentatif de l’âge des éleveurs du chardonneret élégant au 

niveau de la ville de Bouira. 
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Les résultats de la Figure III.7 montrent que la classe sociale des éleveurs du chardonneret 

élégant est soit des chômeurs ou des employées, avec un effectif allant de 20 à 21 éleveurs 

dans le quartier « cité 1100 logements », de 9 à 13 éleveurs dans le quartier « Draa el Bordj » 

et de 4 à 8 éleveurs dans « la Caddate ». Certains étudiants et retraités ont été notés comme 

éleveur de chardonneret. 

 

Figure III.7. Histogramme représentatif de classe social des éleveurs  au niveau de la ville de 

Bouira. 

Nos données ont montré que la majorité des éleveurs de la ville de Bouira pratique la 

captivité des chardonnerets élégants entre cinq et quinze ans dans les trois quartiers. Ces 

résultats montrent aussi que l’élevage en captivité de cette espèce est noté chez dix éleveurs 

du site « cité 1100 logements » Figure III.8. 

 

Figure III.8. Histogramme représentatif de  période d’élevage du chardonneret élégant au 

niveau de la ville de Bouira. 
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En ce qui concerne la sex-ratio d’individu en captivité, les résultats montrent que la 

majorité des individus sont des mal avec une proportion de 61% dans le quartier « cité 1100 

logements », 56% dans le quartier « Draa el Bordj » et 60%  pour quartier « la Caddate » 

(Figure III.9). 

 

Figure III.9. Diagramme représentatif de sexe du chardonneret élégant au niveau de la ville 

de Bouira. 

Pour la variable croisement du chardonneret élégant, partant de la Figure III.10, nous 

avons notés que les éleveurs dans trois quartiers font cette pratique avec des pourcentages 

différents: « cité 1100 logements » avec 48%, « Draa el Bordj » 31% et « la Caddate » 69%.  

 

Figure III.10.  Diagramme représentatif du taux de croisement du chardonneret élégant au 

niveau de la ville de Bouira. 
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Le braconnage sur les œufs du chardonneret qui niche au niveau de la ville de Bouira n’est 

pas préconisé par la population d’éleveurs de chardonneret de Bouira. On a remarqué que 

seulement 3% des personnes des « cité 1100 logements » et « Draa el Bordj » et 9% des 

personnes de « la Caddate » questionnées font cette  pratique de vol d’œuf sur le nid à 

certaines périodes (Figure III.11). 

Figure III.11. Diagramme représentatif de la pratique de braconnage sur les œufs du 

chardonneret élégant au niveau de la ville de Bouira. 

Les résultats montrent que dans les trois quartiers la pratique de la chasse du chardonneret 

élégant n’est pas pratiquée avec des pourcentages de 70%, 86% et 67% respectivement. Leur 

moyen d’approvisionnement reste principalement le marché informel et illégal (Voir Figure 

III.12).  

 

 

 

 

 

 

 

Figure III.12.  Diagramme représentatif de la pratique de chasse du chardonneret élégant au 

niveau de la ville de Bouira. 
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III.2. Discussion  

La classe sociale est un paramètre déterministe dans la captivité des chardonnerets élégants 

au niveau de la ville de Bouira. Les causes sont multiples, elles reviennent au problème 

sanitaire engendrer avec le temps (comme les maladies respiratoire, cutané, les maux de tête)  

ainsi que au développement intellectuel et la conscience des enquêtés qui cherche à préserver 

la nature et protéger ses espèces. Les résultats alarmant constatés pour cette espèce au niveau 

des cages des éleveurs approuvent les causes de son extinction, en effet, durant ces dix 

dernière années la population de ce passereau a connu une pression sélective très importante 

et un déclin dans la nature et/ou il est quasi impossible de noté ca présence lors des 

inventaires effectués sur place (Bara et Nouel, 2017), en contrepartie on constate une nette 

augmentation dans cette population en captivité au sein de la ville de Bouira. Ces résultats 

nous ont permis de constaté que cet élevage génère un chiffre d’affaire globale estime à plus 

de 1.241.000 DA injecté principalement dans un commerce illégale. D’après notre enquête on 

a noté que dans les quartiers populaires, cette pratique est un moyen d’approvisionnement en 

gains financier pour les éleveurs. Nos résultats sur la catégorie d’âge des éleveurs de 

chardonneret élégant Carduelis Carduelis  sont en accord avec ceux noté dans des études 

précédentes (Hamez et Saidoune, 2018). D’autre part, le niveau d’employabilité de l’éleveur 

ne joue aucun rôle dans cette pratique d’élevage. Selon les réponses de nos éleveurs l’individu 

de sexe mal est plus capturé que la femelle, et ce due à la technique de tête morte, qui consiste 

à « placer la tête de chardonneret femelle après l’arrachement dans un bâton pour attirer le 

mal » ainsi que selon le chant du mal qui est plus harmonieux que la femelle.  

Selon l’enquête de la D.G.F un jeune d’Alger, avait pour projet, de vendre 5000 individus 

au marché noire de Boumati à El-Harrach à 4.000 DA chacun alors qu’il les a acquis à 200 

DA seulement auprès des marchés de Maghnia en provenance de la frontière Algéro-

Marocaine. Ce chiffre de 1.241.000 DA montre que le commerce du chardonneret élégant 

génère un marché parallèle et informel qui est illégal, ne subisse aucune forme de suivi et de 

contrôle. Les individus qui alimentent le marché algérien sont souvent vendus en gros à moins 

de 20 DH l’unité aux réseaux de contrebandiers au Maroc qui les acheminent illicitement vers 

l’Algérie. Leur prix final peut atteindre jusqu'à 15.000 DA (environ 1.400 DH). Sur le marché 

marocain, le chardonneret simple est vendu entre 70 et 100 DH. Le cout varie en fonction du 

talent de l'oiseau et son âge : adulte, écoulé sur le marché d’Oujda à 70 ou 100 DH, est vendu 
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en Algérie entre 7.000 et 15.000 dinars algériens, le prix des moins jeunes (vendus à Oujda 

entre 30 et 50 DH) gravitent autour de 2.000 DA (Bedhiaf et Kharoubi, 2015). 

Le braconnage et la chasse sauvage ont décimée 80% de l’espèce de chardonneret à dans 

notre région selon différents techniques : les braconniers placent un chardonneret femelle à 

l’intérieur d’une cage pour séduire les mâles qui tombent facilement dans le piège, la tête 

morte, par filet cette technique permet de capture d’une maniéré non sélective pas moins de 

20 oiseaux à la fois (Hadjeloum, 2016) et par glue.  

Kheroubi (2015) rapporte que le croisement de chardonneret en captivité est plus réussit 

avec canari pour donner naissance à une nouvelle espèce très convoités : le mistou « Mulé ». 

Cet oiseau croisé est très appréciés pour ses romances douces et fortes en tonalité. La 

commission de la protection de l’environnement propose des autorisations lors de la saison de 

chasse. Chaque éleveur n’a pas le droit de chasser plus de dix chardonnerets par sortie. Une 

telle approche est en mesure de protéger cette espèce (Bedhiaf et Kharoubi, 2015).  
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Conclusion  

Nos résultats rapportés dans cette étude prospective approuvent les multiples contraintes 

exercées sur le chardonneret élégant Carduelis carduelis au niveau de la ville de Bouira. En 

effet, nos constatation sur cet oiseau protéger est menacé d’extinction en Algérie, ont montrés 

les effets de la classe sociale sur son élevage. 

Le pourcentage le plus élevé d’élevage du chardonneret élégant a été noté au niveau du 

quartier « la Caddate », par contre le nombre maximale de chardonneret en captivité (captivât 

/ cage) par maison est constaté dans le quartier « Draa el Bordj ». Alors que les données que 

nous avons collectés ont montrés que le taux le plus élevés de transaction de ce commerce 

(achat/vente) est noté au niveau du quartier « citée 1100 logements  ». 

Parmi les facteurs qui agissent strictement sur le déclin de cette espèce de chardonneret 

élégant : le braconnage, la captivité, la chasse et en premier lieu le commerce illégal. Le 

chiffre d’affaire généré par ce commerce est de 20 millions de dollars. En Algérie, aussi on 

est concernés par ce trafic illégal et informel, durant notre enquête, nous avons constaté que 

seulement pour une période de cinq (05) mois et 427 foyers visités, une estimation de 339 

individus sont en captivité pour seulement 101 éleveurs et un chiffre d’affaire est de presque 

1.241.000 DA.  

Actuellement, la nécessité de proposé un plan d’urgence pour la gestion et la protection de 

l’espèce et son espace, et surtout les oiseaux en danger et/ou en danger d’extinction est 

préconisé. 

Dans notre enquête, le chardonneret a été identifié comme un moyen de dynamisme 

socioprofessionnel pour la majorité des jeunes en chômage issue des quartiers populaires de la 

ville de Bouira. Cette catégorie activant dans ce commerce ne se rend pas compte de la 

dangerosité de cette pratique anarchique.  

La nécessité pour les gestionnaires et les décideurs de proposé un plan de gestion pour 

l’espèce est obligatoire. Ce plan de gestion devra aligner les principes de Brundtland (1987) 

qui construit les trois piliers du développement durable. 
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Les mesures prises par les autorités algériennes compétentes sont multiples, on cite par 

exemple la classification du chardonneret comme espèce en danger critique dans le journal 

officiel. En revanche, d’autres mesures plus spécifiques et plus rigoureuses sont à 

entreprendre : 

• La vérification rigoureuse de la part des douaniers lors des contrôles. 

• L’application des textes juridiques sur les braconniers et les chasseurs sans 

autorisation. 

• L’application des taxes en vigueurs pour les commerçant et les vendeurs pour 

minimisé la population en captivités. 

• Mètre des plaques qui interdisent la chasse durant les périodes de reproduction dans 

les milieux forestiers. 

• Impliquer la communauté universitaire par le biais de compagne de sensibilisation sur 

l’état de cette espèce d’oiseaux. 

• Organiser des journées de sensibilisation auprès des éleveurs sur l’état de l’espèce et 

son déclin ainsi que les problèmes généré par ce commerce illégale. 

• Engager d’autre enquête sur cette espèce dans d’autres régions du pays, pour connaitre 

son état et son dynamisme en captivité et en milieu naturel. 
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Sondage (étude scientifique) 

 

 Veuillez répondre aux questions suivantes, ce sondage entre dans le cadre d’une étude 

scientifique sur l’état du chardonneret élégant au niveau de la wilaya de Bouira.  

Les informations qui figurent dans ce sondage reste anonyme et ne sont divulgué en aucun 

cas, les informations sur l’identité et la fonction des personnes questionnée reste anonyme et 

ne seront pas divulgué en aucun cas. La personne qui a fait l’étude n’a aucun jugement sur la 

personne qui répond aux questions.  

1. Donnez votre âge……………………………………..……………………………..…. 

2. Profession……………………………………………………………………….……… 

3. Combien de temps élevez-vous le chardonneret……………………………………….. 

4. Combien avez-vous d’individus………………………………………….…………….. 

5. Quelle race possédez-vous……………………………………………….…………….. 

6. Faite vous des croissement entre individus……………………………………….……. 

7. Sexe ……………………………………………………………….…………………… 

8. Age du chardonneret (adulte / jeune)……………………………………………….….. 

9. Est-ce que vous pratiquez la chasse du  chardonneret…………………….………….... 

10. Est-ce que vous pratiquez le braconnage des œufs du chardonneret…………………... 

11. Est-ce que vous vendez le chardonneret…………………………………………...…... 

12. Pourquoi Oui :  

                       Argent … Plaisir… 

13. Pourquoi Non : 

                       Peur de la loi …. Conservation de l’espèce…. 

14. Quelle est le prix du chardonneret ……………………………………………………   

 

Remarque : 

…………………………………………………………………………………………...………

…………………………………………………………………………………………...………

……………………………………………………………………………………………….......

Merci pour votre collaboration 


